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À la Une  
 «  Va et ,  toi aussi,  fais de même  » Extrait de l ’évangile 
du Bon Samaritain (Luc 10, 25-37)  

© Olivier Guillot / Diocèse de Versailles 

© DR 

Dans un autre monde...  

Les bénévoles tiennent un recueil dans 
lequel chaque accueil est raconté. Sa lecture 
nous plonge dans un autre monde, celui de 
l’itinérance, de la détresse mais aussi de 
l’espoir et de la rencontre. Ce livre est 
également l’histoire de chaque bénévole qui 
repart le matin, transformé par le partage de 

la veille. 

Fatou*, sénégalaise, a été mariée de force à 
17 ans, elle a fui son mari qui était violent. 
Arrivée en France il y a trois mois, elle vit 

maintenant dans la rue. 

Louise et sa fille, Marie-Jeanne, 11 ans, 
Camerounaises. Venues à pied en France, 
après avoir traversé la Méditerranée en 
bateau par la Libye. Prison, désert à pied, 
l’horreur des migrants. Elise voulait fuir à 
cause des "cultures ancestrales" que le père 
voulait imposer à sa fille. Depuis trois ans 
demandeuses d’asile, déboutées hier et 
jetées à la rue sans ressource. Mère et fille 
en pleurs et désespérées. Un sourire timide 

au réveil, c’est dur ! 

Nuit du 23 décembre 2024 : Esther (32 ans) 

et son fils Nélius (6   ans) sont originaires 
du Congo. Elle a laissé au pays ses garçons 
aînés (15 et 13 ans). Nélius est né en Grèce 
et tous deux sont ensuite venus en France 
en 2022. Nélius est scolarisé à Houilles et 
pris en charge par la Maison départementale 
du handicap. Il est charmant cet enfant, peu 
bavard, aux fossettes rieuses et malicieuses. 
Ses longs doigts fins ont pincé les cordes de 
la guitare, sa joie est grande. Esther, digne 
et efficace, a participé au couvert. Départ à 
8h15, après une nuit réconfortante, sourire 

aux lèvres et une joie palpable pour ce Noël. 

Salimata dort avec la lumière allumée. Elle 
arrive de Côte d’Ivoire. Accueillie pour la 
deuxième nuit, elle retrouve Jacqueline avec 
joie. Arrivée en France il y a trois mois, elle a 
été chassée par son village car elle refusait 
les traditions. Elle a dû laisser ses 4 enfants 
entre 7 et 15 ans. Pour sa troisième nuit, elle 
parle beaucoup. On ne comprend pas tout 
mais c’est un fleuve de détresse humaine. 
Musulmane, elle veut bien prier avec nous et 
demande à Dieu de nous bénir et de nous 

protéger.  

Nadège est accueillie pour la quatrième fois, 
à la rue depuis novembre 2023. Aide-
soignante, un grave problème de dos 
l’empêche de continuer à exercer son 
métier. Rester assise sur une chaise lui est 
impossible, elle n’a pas accepté de devenir 
secrétaire médicale. Elle cache sa situation 
à tous ses anciens collègues et à sa famille, 
elle a trop honte et ne veut pas peser sur les 
gens. Elle passe ses nuits dans la salle 
d’attente des urgences de Poissy pour être 
au chaud. Elle arrive à avoir un lit environ 

une fois par mois. 

Amir, 55 ans, dort dans une voiture 

abandonnée depuis un temps indéterminé. Il 

était pendant vingt ans ouvrier et chef 

d’équipe chez Peugeot. Il a une fille et un 

garçon qui sont grands maintenant. Quand 

sa femme l’a quitté, il a fait une dépression, 

a perdu son estime de soi, son travail, son 

logement. Il vient le vendredi pour prendre 

une douche, laver ses vêtements, papoter 

un peu et remplir son réservoir de sourires 

donnés. 

G 
râce à la mobilisation de nombreux 
paroissiens, l’offre sociale 
paroissiale s’étoffe. Récit d’Alexia, 

l’une de ces paroissiennes ayant répondu à 
cet appel de fraternité.  
« Notre prochain est là, tout prêt. Il est au 
coin de la rue, dans la rue. Depuis janvier 
2024, notre paroisse accueille des 
personnes sans domicile, qui dorment dans 
la rue ou en hébergement d’urgence. Un 
studio double a été aménagé pour cela au 
Relais Sainte-Thérèse. 
Au début, c’était une nuit par semaine, 
maintenant trois nuits, demain peut-être 
quatre. La demande est grande. Le vendredi, 
un accueil est aussi organisé en journée 
pour une lessive, une douche, un petit-
déjeuner ou un déjeuner partagé. 
L’accueil de nuit fonctionne en collaboration 
avec les maraudes de l’ordre de Malte et de 
la Croix-Rouge. Les bénévoles arrivent à 
20h dans le studio et appellent la maraude 
pour informer qu’ils sont en place et prêts à 
accueillir. La maraude conduit alors une 
personne, un couple ou une famille jusqu’à 
l’accueil paroissial. 
La soirée commence par un bon dîner 
préparé par les bénévoles. Après une 
discussion ou quelques paroles échangées, 
les personnes accueillies peuvent prendre 

une douche et profiter d’une nuit calme et en 
sécurité. 
Les visiteurs du vendredi ont souvent été 
hébergés une nuit. Cette journée offre un 
relais ressourçant. » 
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Accueil Bilal, Anissa et leurs deux enfants 

de 1 an et 2 ans et demi. Venant d’Algérie, 

dans la rue depuis dix jours. Lui est policier, 

et elle titulaire d’un master de sciences éco. 

La vie est très difficile en Algérie, raison de 

leur venue. Ils sont repartis dans le froid du 

matin, les enfants endormis dans les 

poussettes. 

 Sébastien a été accueilli trois fois. 55 ans, 
à la rue depuis un an, sans travail depuis un 
temps qu’il ne compte plus. Chaque jour 
passé dehors lui fait perdre un peu plus 

l’espoir de s’en sortir. 

Jeanne-Marie et sa fille Chloé de 4 ans ont 
quitté le Cameroun quand Chloé avait 7 
mois. Elles ont traversé le Niger, le Maroc, la 
Tunisie puis sont arrivées en France en 
2023. Jeanne-Marie met toute sa confiance 

en Dieu, elle a partagé notre prière du soir. 

Arthur, 50 ans, vient tous les vendredis 
matin faire sa lessive et prendre une 
douche. Il a demandé une tente et s’est 
installé en lisière de forêt. Il est sans 
logement depuis trois ans. Il aime bien 
parler, s’intéresse à l’histoire et à la 
géopolitique. Sa mère est décédée quand il 
était ado, son père était alcoolique et violent. 
Il a perdu tout contact avec lui et avec son 

seul frère. 

Stéphanie, 50 ans, a perdu son logement il 
y a six mois pour des raisons financières. 
Elle travaille quelques heures par semaine 

dans un salon de coiffure. Elle dort 
alternativement aux urgences de Poissy, 

chez des amis ou dans la rue. 

Aya, jeune fille de 25 ans, sous curatelle, a 
vécu dans un foyer dont elle a été mise à la 
porte en raison de problèmes de 
comportement. Elle semble perdue, c’est sa 
première semaine à la rue. Elle est encore 
très enfantine. Elle commence un stage en 
ESAT la semaine prochaine mais n’a pas de 

logement et sa famille est à Chambéry. 

Housnia, 46 ans, franco-marocaine, est 
arrivée à 22h, transie de froid et très 
fatiguée. Jetée à la rue par une violence 
familiale, elle alterne depuis un mois les 
parkings et centre d’accueil d’urgence. Elle 
travaille comme aide maternelle et de 
personnes âgées. Elle nous a fait la surprise 
de nous préparer un bon petit-déjeuner et 

nous a partagé sa très douloureuse histoire. 

Mariam et son fils Koné, 1 an et demi sont 
arrivés de Côte d’Ivoire par la Tunisie puis 
l’Italie où est né Koné. Les deux aînés sont 
restés au pays aux bons soins de leur 
grand-mère. Ce cahier ne suffirait pas à 

livrer l’histoire de Mariam. 

Chaque histoire est une douleur, chaque nuit 
est un cadeau. Chaque lessive est un bien-
être, chaque douche un renouveau. Chaque 
mot est un don et un simple sourire ouvre un 

monde nouveau. 

 

*tous les prénoms ont été changés pour 
conserver l’anonymat des personnes 
accueillies. 

Méditation de Pierre B. sur Lourdes  

Un jeune paroissien, membre de Foi & Lumière, nous livre son attrait pour la 
cité mariale des Pyrénées.  

Ser vantes d ’assemblée à 
Notre-Dame  

Nous sommes parties à 
Notre-Dame, c’était 
merveilleux,  
On a assisté à la messe, 
Notre-Dame restaurée, 
quelle beauté ! 
Toutes les filles ont adoré, 
merci Hélène et Laure, 
Récit sur la cathédrale, notre 
guide nous a éclairées, 
Eglise ou plutôt Cathédrale, 

Notre-Dame est incroyable ! 

Déjeuner devant la Seine 
entre amies avec le Père 
Benoît, c’était fantastique ! 
Amies de Marie, tel est notre 
nom, en bleu, nous nous 
habillons,  
Marie, nous a toutes réunies, 
ensemble pour chanter,  
Et pour finir notre acrostiche, 
AMEN.   

 
Écrit par Bérénice  
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Regina Cæli  

Annonciation, Manuscrit arménien, VIe s  

Subiaco, Monastero di San Benedetto (Santuario Sacro Spero), détail 

Saint-Marie-Majeure, Rome—détail 

 

Visitation dans l'escalier de « Silencio », de Maurice Denis (Musée des Beaux-Arts, Reims), 1921 

Dans le cadre des formations du dimanche matin, Chantal a donné une conférence sur "Les 7 joies de Marie" ; elle nous la résume en trois tableaux. 
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D ans la chapelle du Sacré-Cœur, le 
vitrail, souvent très ensoleillé et 

éblouissant, représente l’apparition du Christ 
révélant son Sacré-Cœur à la sœur 
Marguerite-Marie Alacoque. Née le 22 juillet 
1647 en Bourgogne, elle perd son père à 
8  ans. Elle est alors mise en pension à 
9 ans chez les clarisses de Charolles. 
Malade peu après sa première communion, 
elle revient chez elle et reste alitée pendant 
quatre ans. Elle fait alors le vœu de devenir 
religieuse si elle guérit. Malgré les pressions, 
elle persévère et rentre, à 24 ans, au 
couvent de la Visitation de Paray-le-Monial 

où elle prononce ses voeux perpétuels en 

novembre 1672. 

C’est alors qu’elle a, le 27 décembre 1673, 
une première vision du Christ liée au Sacré-
Cœur durant laquelle il la fait reposer sur sa 
poitrine et où il lui montre son cœur 
enflammé et surmonté d'une croix. Mais la 
plus célèbre de ses visions du cœur de 
Jésus en juin 1675 conduira le pape 
Clément XIII, à instaurer la fête du Sacré-
Cœur, le 6 février 1765. Elle meurt le 17 
octobre 1690, en prononçant le nom de 
Jésus. Ses restes reposent dans la chapelle 
de la Visitation à Paray-le-Monial, où elle a 
eu la plupart de ses apparitions. L'enquête 
en béatification est ouverte en 1714 et en 
1824, cent trente-quatre années après sa 
mort, le pape Léon XII la proclame 
"Vénérable". A la suite de la reconnaissance 
par l'Église de trois miracles, elle a été 
béatifiée le 18 septembre 1864 sous le 
pontificat de Pie IX. Enfin, Marguerite-Marie 
Alacoque est canonisée par Benoît XV le 13 

mai 1920. 

Une autre visitandine méconnue mérite de 
lui être associée. Il s’agit de Marie-Louise 
Claret de la Touche, née à Saint-Germain-
en-Laye le 15 mars 1868, rue de Noailles, 
où elle vécut jusqu’à l’âge de 8 ans, ayant 
perdu son père l’année précédente. La 
famille ayant dû se replier à Valence, elle 
entre en 1890, à 22 ans, chez les 
Visitandines de Romans-sur-Isère. A partir 
de 1901, elle a des visions régulières du 

Sacré-Cœur. A la suite des lois anti-
congrégations, les sœurs visitandines 
émigrent en 1906 à Turin. En 1907, Marie-
Louise est élue supérieure, elle le restera six 
ans. Le 19 mars 1914, elle fonde l’institut de 
la Visitation du Sacré-Cœur, qui recevra le 
nom de Sœurs de Béthanie du Sacré-Cœur 
en 1918. Elle décède à Vische (Turin) le 14 
mai 1915.Son procès en béatification est 
ouvert en 1937. Le 26 juin 2006, le pape 

Benoît XVI la déclare "Vénérable". 

Ainsi, Saint-Germain-en-Laye et notre église 
Saint-Germain associent ces deux 
visitandines. Ayant appris la prochaine 
béatification de notre ancien vicaire, le père 
Pierre de Porcaro, nous pouvons aussi 
espérer et prier pour que Saint-Germain-en-
Laye connaisse très prochainement, 
l’honneur d’une autre béatification, celle de 

sœur Marie-Louise Claret de la Touche ! 

Le jubilé des 350 ans des apparitions du Sacré -Cœur  
à sainte Marguerite -Marie  

sœur Marie-Louise Claret de la Touche  

Elisabeth Levoir nous a quittés le 15 mai 

QR-code denier de l’Eglise 

Contact  
Paroisse Saint-Germain  

4, place Charles de Gaulle 

78100 Saint-Germain-en-Laye  
  

paroissesaintgermain.fr 
secretariat@paroissesaintgermain.fr  

01 34 51 99 11 
  

sur le 
site de la paroisse 

  

Ce numéro a été réalisé par 

Jean, Véronique et Christian 
  

Merci aux photographes  
et à Marie qui a relu ! 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Chapelle_de_la_Visitation_(Paray-le-Monial)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Chapelle_de_la_Visitation_(Paray-le-Monial)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Léon_XII
https://fr.wikipedia.org/wiki/Vénérable_(catholicisme)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Béatification
https://fr.wikipedia.org/wiki/Canonisation
https://fr.wikipedia.org/wiki/Benoît_XV
https://fr.wikipedia.org/wiki/Vénérable_(catholicisme)
https://www.paroissesaintgermain.fr/
mailto:secratariat@paroissesaintgermain.fr
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Un nouveau tabernacle à la chapelle des Franciscaines  

Comparaison avant / après 

Les acteurs de la restauration 

La porte 

Le fronton 

Détail signature 

Le cœur de la chapelle des Franciscaines 
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Basilique Saint-François de Thonon-les-Bains, Maurice Denis, Chemin de Croix, 1943  

Pierre de Porcaro, porteur de lumière  

Pierre de Porcaro 

Le père Olivier Turroques, secrétaire général de la commission diocésaine d’art sacré, est à la recherche du 
tableau représentant un portrait du frère François-Xavier, le directeur de l’école Saint-Augustin. Il était entreposé 
dans cet établissement. « En cas d'échec, je devrai signaler la disparition de ce tableau afin d'en assurer la 
protection si jamais il apparaissait dans une vente… C’est la procédure habituelle qui identifie l'objet disparu », 

signale-t-il. 

A v i s  d e  r e c h e r c h e  d ' u n e  œ u v r e  d i s p a r u e  d e  M a u r i c e  D e n i s  

portrait du frère François-Xavier 
Par Maurice Denis 

Chemin de Croix, XIIIe station : La descente de croix 
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Le festival de Pentecôte 2025   

" "

France, paroissienne catholique, a participé cette année au festival Pentecôte, 
tout au moins à la partie avant le barbecue. 

Olivier témoigne sur la participation de l’Eglise protestante unie de Saint-Germain-en-Laye, le 9 juin. 

T émoignage de Régine, choriste protestante : « J’ai participé 
pour la troisième année consécutive à l’équipe de louange 

constituée pour le "festival pentecôte 2025" autour du groupe Unit. 
Je tiens à souligner combien la musique et le chant contribuent à 
porter la prière et la foi dans un formidable esprit de fraternité, 
d’audace et d’amitié.  
Cette proclamation joyeuse et fervente de l’amour et de la gloire 
de Dieu, dans cet événement qui réunit nos deux communautés, a 
un impact spirituel très fort dans les lieux célestes comme dans le 
centre-ville de Saint-Germain-en-Laye !  
Vivement "Pentecôte 2026 !“ »  
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Un départ ,  une arrivée … Benoît Laignelot ,  Pierre Sudan  

A près une année 
de ministère 

paroissial à Saint-
Germain, le père 
Benoît Laignelot 
quitte notre paroisse 
tout en gardant ses 
m i s s i o n s  d e 
doctorant en droit 
canonique, formateur 
au séminaire des 
Carmes et chancelier 
du tribunal pénal 
canonique national à 
la Conférence des 
évêques de France. « Je regrette de partir si vite, 
sans avoir pu véritablement connaître les 
paroissiens de Saint-Germain et m'investir 
complètement dans la vie ... J'espère 
que l'occasion m'en sera redonnée, plus tard ! 
Merci à eux pour leur accueil bienveillant ! », 

indique-t-il. 

Père Benoît Laignelot 

L ’ostention a lieu tous les 50 ans mais Mgr Lalanne évêque de 
Pontoise avait prévu de la montrer quinze jours et de façon 

exceptionnelle en 2025, année du jubilé. La paroisse a souhaité 
fixer le jour où notre évêque Mgr Crepy devait célébrer une messe 

dans la basilique. 

Le 7 mai, plus d’une trentaine de paroissiens, à la suite de leur curé, 
ont choisi de rejoindre les lieux ensemble via le rer, le tram et le bus, 
les liaisons dans les deux sens fonctionnèrent à merveille. Ce fut 
l’occasion de se recueillir devant la tunique puis d’assister à la 
messe. A l’issue de la messe certains optèrent pour le sacrement de 
réconciliation, et bénéficier de l’indulgence plénière dans ce lieu 

jubilaire, d’autres discutèrent avec notre évêque sur le parvis. 

Deux pèlerinages paroissiaux  :  Argenteuil et ND de Paris  

L e 19 juin, les paroissiens qui le pouvaient ont constitué une 
importante délégation pour arriver dès 14h sur le parvis de notre 

église, autour de leur curé, le père Bruno L’Hirondel. Objectif : 
visiter ND de Paris à 15h en bénéficiant des compétences des 
guides des Communautés d'accueil dans les sites artistiques 
(Casa) qui regroupent des bénévoles qui accueillent les visiteurs 
dans une quinzaine de sites artistiques et religieux en France 
comme la cathédrale de Paris, somptueusement restaurée au bout 
de cinq années de travaux exceptionnels, et inaugurée il y a six 
mois. Les vêpres suivies de la messe ont couronné ce pèlerinage 

des Sangermanois. 
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À 
 l’appel de notre évêque, Monseigneur Luc 
Crépy, près de 400 paroissiens de Saint-

Germain-en-Laye ont pris part au grand 
rassemblement diocésain de Jambville, organisé 
à l’Ascension. Une belle réponse collective pour 
célébrer, dans la joie et l’unité, le Jubilé de 

l’Espérance, souhaité par le pape François. 

Dès la sortie des cars, une marche pèlerine à 
travers les paysages du Vexin, a conduit les 
participants vers le château de Jambville, lieu 
emblématique de ce rassemblement. Sous un 
soleil généreux, les cœurs se sont ouverts à la 
prière, à la rencontre et à la joie d’être ensemble 
sous la bannière Notre-Dame du Bon retour, 

déployée avec adresse par Stéphane. 

Le diocèse avait sorti le grand jeu pour 
accueillir près de 12 000 chrétiens venus de tout 
le département des Yvelines, de tous âges et de 
toutes les paroisses. Un événement 
véritablement intergénérationnel, où chacun a pu 

vivre une expérience spirituelle riche et adaptée. 

Tout au long de la journée, des ateliers 
variés ont été proposés : initiation à la prière des 
frères, chant gospel, Slam, découverte des 
associations diocésaines... autant d’occasions 
de s’enrichir mutuellement et de faire grandir 

notre foi dans la diversité des expressions. 

Le pique-nique partagé sur la grande prairie fut 
un moment fort de fraternité : les groupes de 

notre paroisse ont rencontré de nouveaux 
visages, échangé des sourires et tissé des liens 

dans une ambiance simple et joyeuse. 

Une porte sainte éphémère  

Au cœur de cette journée, chacun a été invité à 
vivre une démarche jubilaire. Une porte sainte 
éphémère avait été symboliquement érigée sur 
le site, permettant à tous de faire un pas de plus 
vers Dieu. Des prêtres étaient présents pour 
confesser, et la célébration de la messe, au 
terme de la journée, a permis de recevoir 
l’indulgence plénière offerte en cette année 

jubilaire. 

La messe d’action de grâce, présidée par notre 
évêque et concélébrée par tous les curés et 
vicaires du diocèse, a magnifiquement conclu ce 
grand temps fort. Un moment de prière, de 
communion et de gratitude, vécu dans l’unité et 

la ferveur. 

J a m b v i l l e  :  l a  p a r o i s s e  a u  r e n d e z - v o u s  
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U ne soixantaine de paroissiens ont fêté sainte Rita dans la 
chapelle des Augustines, où se trouvent certaines de ses 

reliques. A l'issue de la messe, le prêtre a béni les roses et chacun 
est reparti avec sa fleur, ainsi que l'image de sainte Rita avec sa 

prière. 

Sainte Rita de Cascia (14e siècle) faisait partie de l'ordre des 
Augustines (après avoir perdu son mari et ses enfants). Des reliques 
ont été confiées aux Augustines par un curé de Versailles, mais avec 
la demande que les reliques restent à Saint-Germain. À cause d'un 
miracle lié à une rose, on fête traditionnellement sainte Rita avec des 
roses. Une statue sera sculptée pour la paroisse à la rentrée en son 
honneur. « C’est une figure de proue de l'Espérance pour cette 
année jubilaire. Je suis allée lui rendre visite à la Toussaint à Cascia, 
en Italie, où elle est toujours exposée dans sa châsse : son corps 

incorruptible est toujours là ! », témoigne Damienne. 

Des roses pour sainte Rita aux Augustines, le 22 mai  

L ’église Saint-Germain regorge de reliques  

V ous pouvez en admirer près de soixante-
dix dans les vitrines de la sacristie. 

N’hésitez pas à consulter, accrochés au mur, 
liste, emplacements et fêtes. Ce sont ici très 
majoritairement des os particulièrement petits 
de saints s’étalant sur plus de quinze siècles, 
aussi connus que Joseph, Pierre, Paul, 
Augustin, François, Claire, Thérèse d’Avila, 
Louis... et parfois de saints plus locaux. Elles 
sont présentées dans des médaillons, seules 
ou regroupées, et généralement entourées 

de paperolles. 

Les paperolles, que l’on pourrait croire en or, 
sont en fait des papiers dorés. Ils sont 
comparables à de l’orfèvrerie, résultats du 
travail ingénieux de sœurs et pratiqué du 
XVIIe au XIXe siècle. Les reliques, du latin 

reliquiae restes, sont les restes matériels 
qu’a laissé derrière elle en mourant une 
personne vénérée. Ce sont soit une partie du 
corps, soit un bien appartenant à un saint 
comme notre voile de la Vierge (sans doute 
un morceau de celui de Chartres) ou encore 
le ceinturon du bientôt bienheureux Pierre de 

Porcaro. 

Le calice de Pierre de Porcaro 

Enfin cela peut être un objet ayant touché un 
saint ou une relique comme le suaire de 
Sainte Hélène (un morceau sans doute de 
celui de Chalons), ou de la terre se trouvant 
en dessous du cercueil de sainte Thérèse de 
Lisieux, lors de sa première exhumation. Les 
derniers éléments reçus sont le calice de 
Pierre de Porcaro, une relique de saint 

Charbel et, au début de cet été, un coffret en 
contenant plusieurs, offert par de généreux 

paroissiens. 

Vénérer est un acte religieux adressé aux 
saints, adorer est un culte rendu à Dieu seul. 
Les reliques apportent un support matériel à 
la foi mais ne sont pas l’objet de la foi ; 
pourtant, souvent, l’on attribue aux reliques 
la capacité d’accomplir des miracles, de 
guérir, de protéger des dangers spirituels et 
physiques. Des reliques de saints ont été 
déposées dans les autels de nos églises 
pour montrer leur intimité avec le Christ, mais 
aussi pour rappeler à l’assemblée son devoir 
de transmettre pour les générations futures la 

Bonne Nouvelle du Salut. 

Voile de la Vierge Marie ;  
"Hic fuere Reliq. Ste Anne" ; 

3 autres reliques. 

Ste Anne ; 
St Martial ; 

9 autres reliques. 

Des os de St Laurent diacre et martyr  

St Pierre ; 
St Charles Borromée ; 
St Denis ; 
Ste Chantal ; 
St Vianney ; 
7 autres reliques. 

Ecce Homo Ste Claire d'Assise ; 
Ste Thérèse ; 
St François ; 
St Benoît ; 

Ste Madeleine; 
7 autres reliques. 

Amoureux des trésors que recèle notre église, Dominique nous les fait partager et nous invite à découvrir celles qui sont accessibles dans la sacristie. 
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Une rencontre épiscopale et fraternelle avec les jeunes  

Zoom sur l ’un des conférenciers  :  Philippe de Chanville  


